 

 

La Rilatine pour les enfants hyperkinétiques, une mode?
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La Rilatine, un médicament qui aide à la concentration les enfants hyperkinétiques est beaucoup plus consommée en Flandre que dans le reste du pays. Ce médicament est vanté par beaucoup de directeurs d'école pour les enfants turbulents et cela inquiète certains médecins qui parlent de mode.

La Flandre compte 3 fois plus d'enfants ou d'adolescents qui utilisent la Rilatine, le nom commercial de la  méthylphénidate, que les autres régions. L'augmentation est forte et d'année en année, que ce soit au nord comme au sud du pays. Mais dans son état des lieux de la consommation de médicaments, l'Inami le met en évidence: la consommation est 4 fois et demie plus importante en Flandre.

C’est un bon médicament, disent les spécialistes, pour les enfants diagnostiqués comme hyperkinétiques: ceux qui n'arrêtent jamais de bouger, de se déconcentrer et qui ont clairement une immaturité du cerveau. Accompagné d’un traitement psychologique les résultats sont excellents. 
Mais des spécialistes trouvent qu’il y a trop de prescriptions aujourd'hui alors que seulement 1% sont de vrais kinétiques. C'est en quelque sorte un médicament de confort pour que les élèves à problèmes se concentrent mieux et plus longtemps.

Tout vient du cerveau
La Rilatine n'est pas un assommoir ou une pharmacopée apaisante mais c'est une mode, dit le pédopsychiatre Jean-Yves Hayez, qui explique cette différence entre le nombre de prescriptions entre le sud et le nord du pays par une différence de mentalité médicale. En Flandre les médecins sont sans doute plus "anglo-saxons", explique-t-il: "Il y a dix ans, ils ont décidé que tout venait des gènes et du cerveau et de déséquilibres neurochimiques dans le cerveau. Si c’est comme ça, on simplifie et évidemment on donne des médicaments."
Trop d'enfants en mal d'être prennent donc indûment de la Rilatine, probablement à cause d’un lobbying ou de la pression de certains directeurs d'écoles ou d’enseignants et des parents en mal de repères.

L'Inami, de son côté, va affiner l'étude pour comprendre cette disparité entre la Flandre et le reste du pays qui ressemble fort à un fossé thérapeutique.

(F. Baré)
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